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CostumeGris / Pièces à conviction est l'exposition d'un film
en cours de réalisation, et, c’est aussi une étape du projet
Shakespeare Machine.

Cette exposition propose d'une part, une vision éclatée de
l'univers du film, " open source ", l’envers d’un décor en éla-
boration, offert à la visite, D'autre part, elle met en valeur la
méthode spécifique d'écriture : celle-ci a lieu à la fin, par
manipulation audiovisuelle, et non avant, comme pour le
cinéma.
Une archéologie sournoise : CostumeGris / Pièces à convic-
tion est un territoire sémantique glissant, une dispersion
d'indices incitant les visiteurs à leur propre enquête, à tou-
tes formes de reconstitutions possibles. Que se passe-t-il ?
Se passe-t-il quelque chose ?

CostumeGris / Pièces à conviction met en jeu trois types de
pièces :
- Audiovisuelles : films, rushes, échantillons.
- Extrapolations : Images photographiques manipulées.
- Objets spéciaux : Pièces réalisées pour le film, et y ayant
un statut d'acteur.



10/01/2004. Appartement. Vernissage chez Michèle
Chomette. Couloir de l'entrée, des autocollants signalétiques
-attention à l'avion- ?! Dans ce sas, les manteaux vides s'en-
tassent…vestiaire improvisé. Les gens blablattent. Toutes
ces figures. Quel est mon rôle ? Figurant d'un scénario…
celui de CostumeGris et de quelques pièces à convictions.
J'entre en salle. Accrochage de tirages numériques, preuves
d'une manipulation visuelle. Un mur d'impressions virtuel-
les. Deux jeux : dix milles bornes ou une triviale poursuite
de nos particules amoureuses. Les je jouent mon rôle -aïe- et
cette ambiance de fiction soap…électro ? Dans les coulisses
la dépouille textile de costume gris et des effets personnels.
Ses brochures de voyages. Il aime la suisse montagne ?
…une autre dépouille…la valise déborde d'une toilette bro-
dée de clitoris. Dans ma scène principale : moi, l'écran aux
images sans visages, et le fauteuil (digne d'une névrose
confession) rattaché à un stylo et sa page en plasma. Je
m'installe. Elle me tend un diamant alcoolisé. Je bascule de
l'autre côté du plasma. J'écris mon scénario. …en fait je ne
sais plus très bien. Tout se mélange dans ma tête. Hybrides
reliques visuelles - les imagos éphémères papillonnent ma
tête et noircissent mes yeux. Je n'arrive plus à savoir le quoi
du quoi. Dans l'appartement l'hôtesse au clitoris me propo-
sait un  second diamant psychotrope. Les éclats ingurgités de
ce diamant de Proust me promettent un voyage mental non-
retour…l'état final dure quelques heures seulement. -
Chouette. Les choses deviennent (in)cohérentes. Faits et
coïncidences. [un avion dans un étrange
brouillard a disparu puis réapparu le
../../...., à l'atterrissage, les mont-
res des passagers retardaient … l'aéro-
port de Miami n'a jamais entendu parler
de ce vol]. C'est horrible comme tout se mélange. Tout
est faux, tout est vrai. J'oubliai ce fauteuil qui m'invitait à la
navigation par la Shakespeare machine. Le casque sur mes
oreilles. Ma tête reliée à la machine. Je suis partie très loin…
Les imagos de mon diamant de Proust reviennent. Dans mon
triangle des Bermudes. J'ai dû m'allonger sur le sable de
cette plage. Le ciel tournait ses étoiles  …ou alors ma
tête…commence à tourner sur moi-même. Juste avant de
disparaître. Trop vite. Je mour(r)ais. Les vagues ont à pré-
sent une douleur plus rouge. Vous savez ces villages de
vacances préfabriqué(e)s. Là-bas aussi les montres s'arrê-
tent. Sur le sable allongée dans ma tête j'ai hurlé aphone.
Les h(orr)eures respirent faibles et sourdes. Le décor carton-
pâte ne sait pas ce que c'est qu'un cri, il n'a pas bougé, m'a

étouffée. Je n'existe pas. Je crois, …tout est faux. Le ciel est
trop bleu de carte postale…un peu le ciel acier du monde
parfait de Truman Show,…les chaînes de montagne s'éten-
daient à perte de vue couronnées de neiges éternelles. Il
aurait été beaucoup plus simple de rester sur place ou de
sauter. Dans ma chute le film défile. Le timeline de mon
voyage virtuel est un anneau de Moëbius. Je cours immobi-
le sur ce tapis roulant. Les autres sont loin et ne font rien.
Physiquement je ne peux pas revenir. J'habite ici.
Etrangement tout seul. J'adore vivre au bord de la mer.
J'adore la solitude et la présence de la mer. Ou alors je ne
sais plus. Je n'arrive pas à savoir. Peut-être que j'étais là-bas.
Au bord de la mer. Pourtant j'y ai assisté, j'avais des éclats
du pare-brise jusque dans la bouche de cette voiture explo-
sée. Malgré sa grande exactitude théorique, l'homme s'avè-
re en pratique approximatif, voir inutile désireux de rendre
le passé plus précis. Oui…jusque dans la bouche des éclats
de verre…je n'avais qu'un livre -Glamorama-  entre les
mains. L'hôtesse m'a donné trop de diamants de Proust. Mon
avion s'est écrasé nulle part ailleurs. Ma boîte noire a dispa-
ru. Je ne sais pas d'où j'écris. Ces bruits de courants d'air
vident toujours ma tête. A moins que ce ne soit le bruit de
particules glissantes  -mes particules sanguines-. J'ai tou-
jours ce casque sur les oreilles. Ma tête reliée à la machine.
Allongée dans le fauteuil. Ma tête reliée par deux fils
électrorganiques à cet écran, -moniteur- vidéo. Ma réalité
(ex)pensée. Ma réalité expansée. Ce sera donc ça mon
eXistenZ   …

Cécile Brescia





ShareMonsieur 5, film numérique, 13 minutes, 2004

ShareMonsieur 4, film numérique, 18 minutes, 2003
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2003. Le monde à changé, vous aussi. Vous êtes
important maintenant, et vous devez parcourir 10
000 Km  - 10 000 bornes.
Vous honorez vos rendez-vous et veillez à votre état
de forme. En cas d'attentat, vous sollicitez l'interven-
tion des services spéciaux. Vous faites ce qu'il faut
pour accomplir vos missions, et ne quittez vos parte-
naires qu'après les avoir comblé(e)s.
Toutes ces situations sont représentées au 10000
Bornes par des cartes. Des bornes, des rendez-
vous, des cafés, des attentats, des psychotropes, de
l'amour...

CostumeGris / Pièces à conviction
Objets spéciaux
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Jeu Amour Quantique : jeu de plateau, liant les com-
portements de séduction à la physique quantique.
C'est le Mac Guffin de CostumeGris, tous les person-
nages s'y intéressent.
Dans l’exposition, pièce unique 2ème version 2004.

Diamants psychotropiques : comestibles, irresisti-
bles... 

10 000 Bornes : c'est à ses agencements ésotériques
que sont soumis secrètement les personnages du
film.
120 cartes. Multiple original, 15 exemplaires numéro-
tés, ed. MC, Paris 2004.

Les lois de la physique quantique sollicitent les
notions de probabilités et d'incertitudes à l'inverse de
la physique classique qui est déterministe. Les parti-
cules quantiques peuvent notamment être belles,
vraies, étranges et charmées. Et d'après Baudrillard:
"La séduction, elle, est ce qui précipite les termes l'un
vers l'autre, ce qui les réunit dans leur maximum d'é-
nergie et de charme et non ce qui les confond dans
leur minimum d'intensité."
Mais alors, les sentiments humains sont-ils sembla-
bles aux particules quantiques dans leur comporte-
ment, leur impermanence et leur irrationalité?
Chaque joueur sera une particule quantique dotée
d'une saveur, d'une charge et d'une parité. Il devra
parcourir une trajectoire spécifique déterminée par sa
charge et sa couleur.
Mais rien n'est acquis, les particules interagissent et
les cartes peuvent bouleverser le jeu à tout moment...




